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l'î^mf
avons reçu de Rome une instruction populaire sur

cetr V n
'^""''P^'""' q"i a été récemment publiée dans

tTaduction':
'''' '"^' '" ^'"'^^' "°"^ ^" ^^'^•^^«^ '^

RÉFLEXIONS FAITES AVANT LE 8 DEC.
A propos de la cUfmUion dogmatique de VImmaculée-

Conception de la très-Sainte- Vierge, par le professeur
I^rançoîs Casta, prêtre romain.

PRÉAMBULE. ^'

On n'ignore pas dans le monde chrétien que le Saint-Siéee

ZîZTvl ^ ^''""?P^ ^°"^"^« '««fid^^les l'espèrent, un grandacte en l'honneur de la conception immaculée de la bienheu-

TIZ:T T'" '^ ^^^"- ^' '''' ^-' '- bons caS "sde toutes les classes ont constamment fait paraître pour cette

lenn.llpJ 7' ^ ^'"''"^'' ^ ^'^«^^^^ ""^ approbation so-

r^J H .
•''"

-r'"^
P^'"^ ""'^ '^' ^"^'> conformément à la

M.r.P M '"'"'f
'"^ ^^"î'""'^ ^^"^^é '^^ g'^ri^»^ privilège deMarie, Non-seulement les communautés religieuses et lespieuses confréries, mais encore hs plus célèbres umversités

L Tf ''"'"'^'^P^^r* ^-^^ «°"^--- eux-mTmes sesont adresses au Siège de Home, soit directement, soit par

Qu'l s^tX^ t '^"''^P^^^i^^« P'-^s^e^rs, afin d'obtenir de luiqu 11 se rendit a leur vœux en déclarant dogme de foi la crov-ance a
1 immaculée conception de la très Sainte-Vierge,comme cela est constaté particulièrement dans la célèbre

breleer
^'^^^^'"^^ d'Alexandre VII, datée du 8 décem!

p.£?nti"'*T'' ^^^!!* ^.^ renouvelées et étant devenues très
picsantes, dans ces derniers temps, de la part surtout d'ungrand nombre d'Evêques, notre Saint-Père le Pape Pie IX a

rnnU '"fi f '^^'''^
^f'''" interpeller à ce sujet tous l'épis-copat catholique par sa lettre encyclique du 2 février 1849 la-quelle ordonnait en mêmp tpmnc à lo oi,«Af;.,„^A ,i'_ j.__ ' .

i-'ic!', dans la même mtention, les plus ferventes prières. C'e^tuû i.uL anjourd hui connu de tous, qu'un grand nombre d'E vè-


